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PHONO 

Pour l'amélioration pédagogique 
de notre Discothèque 

Le ser,•ice de la Discothèque n'a él.! 
jusqu'il cc jour que le scr,·ice de loca­
tion des disques achetés par lu Coo­
pémll\'C. Be11e réal,:;:ation certes, qu• 
n'a son équivalent actuellement ni 
en France n. dans aucun puys dn 
monde. 1\0us devons f:vre mieux : 

J • ll est ubsoh1ment indispensable 
de protédt•r à un choix p.us sévère des 
diMIIH!S de notre service. Il faudrait 
quëtous nos usagers nous :udcnl duns 
celte besogne. 

:-\nus demandons aux nliagers de la 
disco.bl-que d'accompagner i1 J'a,·enir 
le~ disq~es en relour d'une sorte de 
fiche pcdagogiq:~e sur laquelle seront 
so.gneusement notées les réactions di­
vers!'s des enfants de tous :lgcs :\ l'au­
dil.on 1'•: chaque face. 

(Ces fiches nous aideront ensuite 
dans le çhoix définitif qui ~CI':I fmt). 

2 Le disque ne donne son plein 
rendement en classe que s'il est ac­
compugnJ! d'une fiche donunentair<' 
explicnti\'e : reproduction intégrale 
des pnt·oles pour les chants ou les dis­
ques de diction, renseignements di­
vers pour la musique, le thétttrt', etc ... 

Nous nous proposons : 
u) De constituer la collec tion c'om­

plète de ces fiches documentaires qui 
seront toujours jointes aux disques ; 

b) De polycopier ou d~ tirer it la 
Roi tho les fiches qui nous seraient 
demandées pour les élè'e' d que no-as 
pourrions ltncr à un pi'Ïx très bas 

Que lous les cumarade., qni possè­
dent les lexies complets des disques 
entendus veuillent !Jien non~ les com­
muniquer . 
. 3' Nous tltudions la vos~ibililé ùc 
substituer au svstème de loration ac­
tuel un syslènie de roulement des 
caisses de' disques qui seroit mo'ns 
onéreux. 

::-\ops demandons it tou<; Ct'IIX qui 
s'intéressent à l'emploi p~dagogique 
du disque de nous aider d:ms t'I.'S réu­
lisalions. 

fa$:./.1-''• . 

Uno oxpérionco belge d·onsoignomont 
do la musique par lo disque 

:\ou~ rcCC\'O•h d'une de nos nhonn.:t'~ bel­
ges le .:ompte-rendu ci-joint d•unt.~ "nnféreo­
ce fuitt> récemment à Ostende pnr un ins­
tituteur cumpo)il{'ur de ntusique. 

Sc bo$Rnt •ur le rt'sultnl de tc•ts ap­
pliqués dnn• plusieurs écoles de la copilale 
et de Gond, le conférencier coudumne à l'é­
cole l>rimuirc tout enseignement formel de 
ln musique notéo. 

l..a U\ch(.l de l'insti tuteur p1·huuitc est d'i­
nilicr les enfants t\ l'auditiou ; de cette fu­
çou le sens musical se développe non en 
surfuce, mni:s en profondeur. 

Cette initlntion se fait svstémnliqucmeul 
de la façon •uivnnte : • 

a) ldcntifi<ntlon de pbr:lSeS mu•lcale> : se 
fait au moyen de la musictue de jazz. Les 
enfants dhpo,ent d'une sér1e de petits ani­
maux dCcoup'-~s. Chnque fois qu'une phrase 
musicale est reprise pnr un outra Instru­
ment, les enfants l'identifient : par exemple. 
un c11nnri a chnnt6 : l'oiscou découpé se 
trouve isolô do ln série. 

b) Audition de Stravinsky : L'Jilsloh·c de 
Petroucbkn. Exlllicntion préalable : la foire, 
une bnr:uruc, !J personnages : un clown, un 
nègre, une bollerine. La ballerine refuse de 
danser dC\·11nt le clown alors qu'elle le fail 
,·ulontlers dc,·ont le nègre. De Il\ méconten­
tement du c:IO\\·n ('\ joi" du n~grt'. 

Les enfonls doivent reconnaltre le mo­
ment où chn<1ue personnage entre en sc~nc. 
Ici le confért-ncicr sc révl>lc musicien plus 
qu'instituteu<-. Cet exercice suppose chez l'en­
font un ncqui• el un dévelopr,cment que l'o­
dullc lui-mCmo ne s'appropr e pus toujours. 
C'est, de J)lus, un exercice tr·op rormnlistc 
oui cnlrnvo ln libre éclosion de~ JlCrsonna­
lités. 

c) 1\'agnu : l.ohengrin. - Explication : 
Lohengrin ••1 au ciel, descend sur ln Terre 
el remoule au ciel. 

Exercice 1>réporatoire : le leit mOII\' est 
joué nu piano • .\près quelques reprises les 
enfants le chantent en sourdine. 

A 1'11udition du disque les enfants notent : 
a) d'un point, b) d'un trait ln reprise du 
leitmotiv . .\ une troisième audition les en­
fants indiquent la différence do tons 

*"'* 
J::n principe, je s~is d'accord nvee 1~ con­

férencier. Ln vie ne demande à la mnjoritt 
de nos cnfnnh aucune pratique de la con­
naissnncc de ln musique notée. D'ailleurs 
ceul< que ln vie rnnge pm·mi le• profcssion­
nelt auront tout~loisir de s'orienter dans 
cette direction après l'êcole primaire, 

Il n'est pos prou-•<- nt'n plns que. d'une mé­
lodie connue les enfants ne pnrvlennent à 
isoler de~ occords ct des lons, tout comme il$ 
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reconnaissent à la lecture les mols d'uoa pro· 
position ou les lettres d'un mot. 

Je !ais une petite réserve (JUaul au choix 
des disques. Le cooCc!rcocîer ne semble nuJ­
lemeot sc douter que les disques qu'JI em· 
plolo suscitent baen moins l'lotéret des en­
ranis que s'U s'agassalt de saynètes repro· 
duites par eux-momes, ou de petites chan­
sons de gestes ou de a·ondcs chnntécs par 
CIU. 

A mon avis, l'iotcrprétatloo do la musi­
que ainsi que Ill compréhension de la cons­
truction d'une phrase musicale ne sont pos 
du domaine de J'eurant. C'est pourquoi je 
souhaite viveJDcnt de nombl'cux piocheurs 
pour cette nouvelle terre en Criche qu'est en­
core la discothèque à l'école . - (... Bultan­
ele. 

Dans on domaine oil régnait l'analyse sco­
lastique et l'enseignement formel, l'appren­
tissnge de ln langue écrite, nous avons nton­
lré que l'exercice vivant doit suCCire pour 
Caire acquérir ou premier degré une maî­
trise supérieure à cclJe qui résu1Lait d'an­
nées el d Années d'exercice. 

La musique se prèle encore moins que le 
langage à celle analyse Croldo ct austère, mê­
me sl elle est Calte nu moyen du disque. 

L'enseignement musical denalt être nê­
cessaircmcnL un exercice neUf et vivant. Le 
disque doit nous nider Il en fixer ln techni­
que : 

a) Audition de nombreuses rondes, chants, 
saynètes, que, spontanément, Pcnrant imi­
te : chant, rylbmlque, danse, etc ... 

b) Audition de compositions muslcnles,plus 
compliquées, que l'entant sern amené à ana· 
lyser non pas par des Cigurincs, mais par 
l'lntcrprétntion rylbmlqu e. 

c) Morceaux de musique qu'on sent, qu'on 
vit, sans aucune analyse ni explication. 

Un enchevêtrement idéal de lu musique 
par le disque, du chant, de la mimique. du 
rythme, de la danse, de,Tait suHlre à don­
ner Il l'enfant uu degré primaire le sens ct 
le sentiment musical dons toutes ses ma. 
nilestations. L'cnsetgnemenl formel serait 
alors hien peu do choses pour qui vouda·nit 
l'entreprendre. C. F. 

Cours d'Espéranto 
Un cours d'Esperanto par corres­

pondance, organisé par ln Fcdération 
des ESpérantistes Prolétariens, l'one­
lionne Ioule l'année. A 1:1 fin du cours 
l'élève est mis en rela t:ons avec des 
camarades de lous pays (en particu­
lier de l'U.R.S.S. et d'AI.emagne) et 
est à mème de remplir une tùche de 
rabcor international. - Ce cours est 
gratuit. - Pour. tous rense'gnements, 
s'adresser à : Fédération des Espé­
rantistes Prolétariens (Bourse du Tra­
,·ail. 14, rue Pavée, 14, Nimes (Gard). 

Votre Discothèque 
Cont'nuanl noire choix, voici une 

s..:r c d(' ùiMJII<'!> qui conviendt·ont 
plus parlicul ièt·cmctll ù votre tlisco­
lhl·que personnelle. De~ enfants seront 
d'ailleurs fort heureux cie les entendre. 
Vous pourrez vous livrer sur chaque 
morceau à de simples commentuires, 
mais l'essentiel est de donner à l'en­
fant une musique qu'il « sente "· ln:I· 
lile de disséquer, éveillons le goùt de 
l':lrl, le sens du beau, tout en divertis­
sant, cela nous suffit. 

Nous précisons b:en que nous n'a· 
' 'ons pas fait un choix d'œuvres.ll exi­
ste un certain nombre de morceaux de 
mu~iquc c~lèbres, ces morceaux ont 
été et sont enregistrés, par de nom­
breuses marques, nous avons choisi 
pour un morceau donné le me. lieur en­
registrement et quand nous avons pu, 
nous avons aussi fait attention au 
prix. 

L'ordre suivi est quelconque. 
Y. et A. PAoÈs. .... 

Chair de lune de Werthcr (Ma~senctl. -
Elégiu (Fuuré) snli de violnncelle de l.iel•er­
maon : Pulophone 22.044. 

Le Cygne (Snlnt-Snëns). Rêverie (Schu· 
mann) soli de vlolouccile de Licbermnno : 
Parlophooe 22.0U. 

Berceuse de Jocelyn (Godard). - Elégie 
(Massenet) soli de violoncelle de Alice Mel· 
chen : Parlophone 22.673. 

Chant des iloteliers de io Volga : Stcnkn 
Rash1. - Chœur de Cosaques : Pnrlophonc 
57.125. 

Le beou Danube bleu (Strauss). - Orches· 
tre roya l J>hilnranouique : Columbia L. 2086. 

Romance Cl) rn (Beethoven). - \'iolun ct 
orchC>Irc : Parlophone 57.120. 

Le• a·oses d'bpnhnu (F'nua·él eh:anté pna· R. 
Bourdin. - Lydin (Fauré) : Odéon 188.634. 

Carmen (Bizet). - Orchestre Cohen : Co· 
lumbin O. 14.222. 

Le songe d'une nuit d'été : Mendelssohn. 
- Orchestre : Columbia D F X 96-97. 

Le chant du Départ ; Ln Marsclllaise. -
Chœurs el Roger Bourdin, baryton : Odéon 
171.018. 

Danse macnbre (Snlnt-Snons). - Gran d 
orchestre symphonique : Odéon 170.027. 

Chœurs de la fiùte enchantée (Mozart) : 
Printemps nu bord du Rhin (Brenner). -
Chorales ouvrières de Stuttgart : Ersa : 
229.232. 

L'lnternallonalc. - Le Drapeau rouge : 
Parlophone. 

La truite (Schubert) : Palbé X 34 72. 
Songe d'Havai ; Rn,.nt, mon paradh. -
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Guit11res bnvaïeunes : Parlophone 85.0H. 
Mn poupée chérie ; Aubade (lléodnt de 

Sô"crne). - ~lmc Croiza (chant) : Columbia 
L.F. 60. 

Les bœufs ; Les sapins (Dupont) . - Chan­
té par W. Tubiana : Pathé X 8905. 

Les cloches de Corneville (Planquette) . 
Orchestre : Pnl'lophone 22.181. 

La veuve joyeuse CF1·. Lehtu·) . - OrchcstJ·e 
Columbia D. F . X. 66. 

Les vieilles de chez nous. - L'an nen u 
d'argent : chanté pnr A. Baugé: Pathé x93080. -

Disques pygmés 
Nous avons noté dans un dernier 

al'ticle une collecl on de disques pour 
enfants, qui était fournie avec texte 
imprimé et nous avions mis en garde 
nos camarades à cause <le l:t médiocri­
té de l'enrebristreruent. 

Voici celte fois une belle collete­
lion de disques pygmés, parfaitement 
enregistrés, très bien :nterprétés. 

Ils ont 18 cm. (et non 15 ou 12) et 
coûtent 5 francs l'un. ~ous ne pou­
vons les 1ivre1· que par 6. Et nous 
avons fait 4 séries : chaque sér:e es t 
immuab'e. Elle revient à 30 francs, 
plus •1 fr. 30 de port. 

La maiso.1 Parlopllone, qui nous '' 
fourni ces rlisques, a réussi à munir 
nos discothèques scolaires de petits 
disques à un prix très abordable : 
6 ct:sques _pour le p1:ix d'un seul et 
sans que nen n'en souffre. 

LUTINS 
PREMIERE SERIE 

J<iri-1dricn.n, chnuson : Ln Ronde du petit 
qui ne mange pas sa soupe, ronde (J. Oal­
c•·oze). 

Le benu bébé, ohnnson : Le petit Noël, 
chanson (,J. Dalcroze) . 

lAt toute petite n1aison, chanson (J. Dai­
croze) ; Le petit garçon qui met les doilgts 
dans son nez (J. Oalcroze) . 

Le henu Danube bleu. vnlse (Johann 
Strauss) : !.cs Saltimbanques, valse (Louis 
Ganne). 

~lircillc ,valse (Ch. Gounod) : Faust, "aise 
( Ch. Gounod). 

Polka des Bébés, danse ; Pot pourri. sur 
des ,·ieu" airs frantai>. farandole (Paul). 

2• SERIE 

Le méchant petit garçon. cJtanson enfan­
tine (J. Daleroze) :La ronde des petits nains, 
ronde (J. Dalcrote). 

Qnnnd le mai YR v'nir, chanson enfanti­
ne (J. Dalcroze) ; Le cœur de ma vic, chan­
son enfantine (J. Da\eroze). 

La ~!aumariée, mélodie populaire (Arrnng. 
pat• Julien Tiersol) ; l Anc de Martin, chan­
son populaire (.\n·ang. par .Julien Tiersot). 

Chant Indien. de l'opérette '' Rose-Marie '* 
(Rudolph Friml) ; Chanson de \'iJyya, de 
l'opérette ,, La VeU\'C Joyeuse " crranz Lc­
har). 

l.<t Cnt·ioleUe, polka (Cariolato) ; Les pa­
tineurs, valse (\Valtcufel). 

J>spnnn, \'aise (Chntricr) ; Idé:ol-Mnzurkn 
(C:tl'iolnto). 

;)'>SERIE 
,Je voudrais me marier, ronde enfantine 

(.J. Dalc•·oze) ; La ronde du )>Clil <tgnenu bê­
lnnt, •·onde (.J. Dalc•·oze). 

La J"Oudc de la mm·cha.ndc, ronde cnfnn­
linc (J . l>alcroze) : Vivons en chantant, ron .. 
de (J. DnJcrozc). . 

l.a l'Onde du docte ua·, chnuson C.J. IJulcroze); 
Le mlll'iagc du Coucou, ··onde (.J. Dnlcroze) . 

Fluette, pollc.n vm·jntions (I L ~lomboisse) : 
Eh 1 lien \t\On '·icu>: ! One-sep (L. ~loiscllo) . 

Bislu·a. onc .. step (H. ~lomboisse) : Qualtd 
j'aperç-ois une femme~ one-sep (MoiseJlo ct 
F. Gnrdoui. 

~larise, valse à '·ariatioos (1'. )Jominicy) ; 
C'est un peUt gars d'PanamE', vaJse ... musctlc 
(F. Dominic~·). 

·l• SERIE 
Symphonie d'oiseaux, valse il variations 

(A. Dcp••incc) : Pou•·<!UOl j'ndc.re le ~l idi, 6/8 
one-step ( A. Calabrèsc, J . Cazol). 

t~hymt-néc d'un pinson, imitations (Ch. 
Thulllier. llerge1·ct) : Vatolinades. imil:tlions 
(,lulsam, ,Julsam). 

Tout l'pays l n >U, oue-slOJ> OJorrel) ; Dans 
ma péniche, vaJsc, (Borel). 

Que ,·oulël.-\'OUs la belle, ronde (JuJicn 
Tiersol, ~l.;turice Boucher) : )lon père m'a 
donné un mari, chanson. 

Les U\'Cnlnr~s mcn•cilleuse~ de Dame Tn t·· 
tine, ch,.nsun : L:; ronde du Jupon (J. Dnl­
<'rose). 

Jean de la Ltwt>, chanson : Comptre Guil­
Jeri, chanson marche (Claude Augé, Adrien 
Pagè•). 

- Passe•· commandes d'urgence à 
PrlGES. St-lVCizCiire (P!Jr.-Or.) 

Des Collections 
Peur l'Enseignement vivant 

vous permetteul l'illustration complè­
te de votre cours de géographie sur 
LA FRANCE--

Les CoLONms FRANÇAISEs 

en 250 vues !8 X 24 cm. et nombreu­
ses Jertures cho:sies. 

Demander propeclus et spécimens 1\ 
Laurent BEAU, insti luteur, 

LE VeRsoro par Domène (Isère) 

§m 


